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ndl=note de lecture avec points-clés (mots et expressions) soulignés sur : Réforme n° 3545 du 23.01.14 p. 14   « Comment renouveler la proclamation de la Création ? »
Réseau « Bible et création » et commission « Eglise et Société » de la Fédération protestante de France, préparation du colloque des sam. 29 et dim. 30 novembre 2014,
Institut protestant de théologie de Paris  83 Boulevard Arago, 75014 Paris
Appel à communication, envoi date limite jeudi 20 mars à robin.sautter@gmail.com
La crise écologique prend 2 formes : gravité des dégradations affectant environnement et lieux de vie ; changements climatiques, rareté croissante des ressources naturelles, pollutions des sols et des mers ; embarras politique à promouvoir des solutions et des actions communes à l’échelle mondiale
Le défi écologique : comment sociétés et Etats peuvent-ils préserver ensemble le bien commun dont doivent vivre demain les communautés humaines ?
Dans ce cadre, comment l’Eglise saura-t-elle renouveler aujourd’hui sa proclamation de la Création ?
La terre, comme création de Dieu vivant : louange et émerveillement
Confession de notre responsabilité devant l’état actuel des choses, espérance au-delà de notre désarroi
Notion théologique de créature, la terre est dans la main de Dieu : elle nait, vit et meurt
Récit de la vie de Jésus-Christ. Précaire (=obtenu par la prière) (fragile, instable, provisoire)
La création est bonne et très bonne, le monde est mauvais
Objet de notre émerveillement et de notre louange

La création ne devient un méfait et la terre une simple chose qu’en ignorant comment le Christ en est le premier-né
Fausses richesses, notre volonté inquiète de tout produire et accumuler comme sur une table rase

Faire table rase

Exigence de lutter contre la pauvreté, vanité du consumérisme
Incitation à l’imitation de la création de Dieu, à l’amélioration et la correction des défauts du monde
Notre génie technique nous enivre

Vouloir fuir le monde, abandonner le soin de la terre, se réfugier dans des mystiques  ou gnoses régionales

Notre espérance pour le monde et dans le monde
Contrainte du travail et de sa peine

Travail tout-productif ou d’abord lutte collective contre la
rareté, accueil du don de la terre et entretien du bien commun dans un temps de patience et d’attente
Pas d’approche spirituelle de l’écologie qui ne soit pas d’abord une manière d’inspirer les actes économiques (production, échange, partage, prêt et consommation)
Faire l’inventaire des nombreux chantiers et des nouveaux fronts militants dans lesquels s’expriment les engagements et la présence au monde des Eglises chrétiennes et de quelques religions voisines

